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Le  roi  étant  informé  qu^il  s’eft  répandu  dans  quelques 
provinces , une  opinion  auiïi  contraire  aux  droits  effentiels 
de  tout  Citoyen  François,  qu’aux  difpofitions  précifès  des 
Décrets  de  i’AfTemblée  Nationale  , 'ïànélionnés  ou  acceptés 
par  Sa  Majefté  ; que  piufieurs  Citoyens  fë  font  vus  forcés , 
foit  par  des  menaces,  foit  par  des  excès,  de  s’éloigner 
des  Affemblées  primaires,  fous  prétexte  de  leur  qualité 
d’EccIéfiaftiques  ou  de  ci-devant  Privilégiés  f tandis  que 
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tous  y font  également  appelés  par  la  loi  ; que  les  violences 
ont  même  en  quelques  lieux  été  portées  jufqu’au  point 
I d’attenter  à la  vie  de  quelques  - uns  des  Membres  de 
; i’Aflemblée  : 

Sa  Majesté  , confidérant  que  des  égaremens  de  cette 
nature , que  des  dé/brdres  fi  afHigeans  pour  fbn  cœur 
, paternel,  & fi  contraires  à tous  les  principes  , le  font 
fpécialement  à ceux  de  la  Conftitution  dans  la  formation 
des  AlTemblées  éledives  ou  adminiftratives , auxquelles  tous 
les  Citoyens  adifs  peuvent  & doivent  affifter  pour  y 
jouir  librement  de  leurs  droits,  fous  la  fauvegarde  des 
loix  ; & voulant  veiller  au  maintien  de  la  tranquillité 
publique , à la  sûreté  de  fès  fujets , & lever  les  obftacles 
qui  contrarient  l’exécution  des  difpofitions  fondamentales, 
fur  lefquelks  doit  repofer  la  profpérité  nationale  ; Elle  a 
eru  devoir  manifefter  fes  intentions , tant  pour  prémunir 
les  peuples  contre  les  illufions  qui  pourroient  les  égarer , 
que  pour  intimider  ceux  qui  feroient  tentés  de  le  livrer  à 
de  pareils  excès. 

A CES  causes,  le  Roi  fait  favoir  à tous  & à chacun, 
que  l’entrée  & le  droit  de  voter  dans  les  Alîèmblées  pri- 
maires, appartiennent  elTentiellement  à tous  les  Citoyens 
adifs  fans  aucune  exception,  pourvu  toutefois  qu’ils  ayent 
rempli  les  corrditions  prefcrites  par  les  Décrets  de  l’Af- 
femblée  Nationale, 'f^ndionnés  ou  acceptés  par.  Sa Majefté ; 
qu’on  ne  peut  les  en  exclure  ni  les  en  éloigner  fous 
quelque  prétexte  que  ce  foit,  & moins  encore  par  des 


menaces  &.  des  voies  de  fait.  Veut  Sa  Majefté  que  les 
excès  de  cette  nature  foient  exemplairement  punis , & qu’â 
cet  effet  leurs  auteurs,  fauteurs,  complices  & adhérens 
foient  pourfùivis , pour  leur  procès  leur  être  fait  & parfait , 
fuivant  la  rigueur  des  ordonnances.  Invite  Sa  Majesté  tous 
fes  fidèles  fujets  à féconder  fès  intentions  paternelles , en 
concourant  paifiblement  & avec  zèle  à la  formation  des 
'Affemblées  qui  doivent  affurer  la  tranquillité  & le  bonheur 
de  la  France.  Fait  à Paris,  le  huit  mai  mil  fept  cent 
quatre-vingt-dix.  Signé  LOUIS.  jFr  plus  bas,  par  le 
Roi , DE  Saint-Priest. 
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DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE, 
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